
Les petits hôtes du jardin 

Dans le jardin, à l’aube claire,​
Un monde secret prend la lumière,​
Sous les feuillages et dans les prés,​

Les insectes tissent l’été. 

Sur le sentier, les fourmis pressées,​
Dessinent des routes bien tracées.​

Elle bâtissent, infatigables,​
Un royaume minuscule et stable. 

L’abeille danse de fleur en fleur,​
Butinant l’or avec ardeur.​

Son doux labeur, en miel doré,​
Offre au monde un goût sucré. 

Le papillon, frêle magicien,​
Peignant l’air de mille dessins,​
Dans le ciel, son doux écrin,​

S’envole, livre et serein. 

La coccinelle, perle écarlate,​
Survole la feuille délicate.​

Petit bijou des âmes enfantines,​
Elle porte bonheur sous ses ailes fines. 

Tisseuse d’ombres et de dentelles,​
l’araignée danse au fil de l’air.​

Dans sa toile aux reflets d’argent,​
Elle sculpte le temps patiemment. 

Quand le soleil ferme les yeux,​
Le grillon chante d’un air joyeux,​

Sa douce musique, au clair de lune,​
Et berce la terre de sa fortune. 

Dans l’ombre douce, une lueur brille,​
La luciole, fée qui scintille,​
Petit phare du crépuscule,​

Eclaire les songes minuscules. 

Ainsi va la vie, ainsi bat le cœur,​
D’un jardin énivré de couleurs,​

Où chaque insecte, humble trésor,​
Tisse la magie du décor. 


